
[image: LOGO UFAS1 2018- définitif]Université Sétif 1, Ferhat ABBAS 
Faculté des Sciences de la
Nature et de la Vie

الجمهورية الجزائرية الديمقراطية الشعبية
وزارة التعليم العالي و البحث العلمي



جامعة ، سطيف 1،  فرحات عباس 
كلية علوم الطبيعة و الحياة      






DÉPARTEMENT DE BIOTECHNOLOGIE
MEMOIREN°……………………………        …………..………….……/SNV/2025

Présenté par
DAOUD Sarra                    TOUMI Samia
DAHEL Achouak
Pour l’obtention du diplôme de 
MASTER
Filière : Biotechnologie
Spécialité : Biotechnologie et pathologie moléclaire
THEME
Enquête ethnobotanique  concerne l’utilisation des plantes médicinales dans le traitement du syndrome des ovaires

 Thème

Soutenue publiquement le : 30/06/2025
Devant le Jury :

PRÉSIDENT:   DR BOUCHEFFA SALIHA                                        MCA                       UFA SÉTIF 1
ENCADRANT :   DR BETTIHI SARRA                                                MCA                  UFA Sétif 1
EXAMINATEUR :   DR BENBRINIS SOUMIA                                  MCB                  UFA Sétif 1  

ANNÉE UNIVERSITAIRE : 2024/2025
TABLE DE MATIERES 
Liste des figures
Liste des tableaux
Liste des abréviations
Résumé
Introduction
Bibliographie
1. Caractéristiques générales et écologiques d’Atriplex halimus	2
1.1.	Origine	3
1.2.	Classification systémique de l’atriplex	4
1.3.	Morphologie	4
1.4.	Utilisation de l’Atriplex halimus	8
1.5.	Répartition et habitat géographique	9
2	Intérêt agronomique, médicinal et valorisation d’Atriplex halimus	11
2.1.	Avantage d’Atriplex halimus	11
2.2.	Exploitation	12
2.3.	Techniques de culture	12
2.4.	La souplesse adaptative du genre Atriplex	14
2.5.	L’étude photochimique d’Atriplex halimus (Les métabolites secondaires excitent dans l’atriplex)	14
partie expérimentale
1	Définition de l’ethnobotanique	19
2	Présentation la zone d’étude	19
3	Enquête ethnobotanique	19
4	Le questionnaire	19
Résultats et discussion
1	Information personnelles	22
1.1.	Age	22
1.2.	Statut familial:	23
1.3.	Niveau d'étude	24
1.4.	Région :	25
1.5.	La préférence de la population entre les types de traitemant	27
2	La maladie kystique	29
2.1.   Le pourcentage des femmes touchées	29
2.2.	Les types de kyste	31
2.3.	Méthode de traitement	31
3	les plantes médicinales	32
3.1.	Les palntes plus utilisées	32
3.2.	Méthode de récolte	33
3.3.	Les différents usages des plantes	34
3.4.	Mode d’utilisation (fraiche ou sèche)	35
3.5.	Mode d'utilisation (seul ou avec d’autre chose)	36
3.6.	Partie utilisée	37
3.7.	Mode de préparation :	38
3.8.	Utilisation de la plante:	38
3.9.	Modes d’administration	39
3.10.	Durée du traitement	40
3.11.	Résultat du traitement	40
3.12.	Source de recommandations	41
3.13.	Mode de conservation	42
Conclusion	43
Références bibliographiques	45
Annexes	54







[bookmark: _Toc201981206]

الملخص
تركّز هذه الدراسة على استخدام النباتات الطبية في معالجة متلازمة تكيس المبايض (PCOS) في ولاية سطيف. ولجمع البيانات اللازمة، تم توزيع استبيان على نساء تم تشخيص إصابتهن بهذه الحالة. أظهر تحليل البيانات أن 67٪ من الحالات تخص نساء تتراوح أعمارهن بين 20 و30 سنة. ومن بين المشاركات، كانت 58٪ عازبات و36٪ متزوجات. بالإضافة إلى ذلك، فإن 70٪ منهن يحملن مستوى تعليميًا جامعياً، و47٪ يعشن في المناطق الحضرية. من الناحية العلاجية، أفادت 54٪ من المشاركات أنهن يستخدمن كلاً من الطب الحديث والطب التقليدي، واعتبرت 82٪ منهن أن هذا المزيج أكثر فعالية. تم تأكيد الإصابة بالتكيس 91٪ من النساء المستجوبات، مع غلبة لنوع التكيس المبيضي81  ٪. فيما يخص استخدام النباتات الطبية، ذكرت 55٪ من المشاركات أنهن يستخدمنها، بينما اعتمدت 45٪ فقط على العلاجات الدوائية. أكثر النباتات استخدامًا كانت Atriplex halimusv(المعروفة محليًا باسم "القطف المالح"، واستُعملت من قبل 33٪ من المستعملات. تم جمع هذه النبتة في الغالب بطريقة ميكانيكية (96٪)، ولأغراض علاجية (92٪)، على شكل جاف (89٪)، واستُخدمت بمفردها في 67٪ من الحالات. الأجزاء الأكثر استخدامًا كانت الأزهار (55٪) أو النبتة كاملة (40٪)، وغالبًا ما كانت تُحضّر على شكل شاي أعشاب (87٪) وتُعطى عن طريق الفم (98٪). وقد اتبعت 72٪ من المستعملات جرعة محددة، واستمرت 70٪ منهن في استخدام النبات حتى التحسن أو الشفاء التام  .أما فيما يتعلق بالنتائج الملموسة، فقد أفادت 50٪ من النساء بتحسن حالتهن، في حين أشارت 49٪ إلى تعافي كامل. وكانت الدوافع الرئيسية لاستخدام النباتات هي التجربة الشخصية (60٪) ونصائح العشابين (26٪). أما الطريقة الأكثر شيوعًا لحفظ النبات فكانت التجفيف في الظل (64٪ في الختام، تُبرز هذه الدراسة الاستخدام المتكرر للطب التقليدي لدى النساء المصابات بمتلازمة تكيس المبايض في سطيف، مع تفضيل واضح لنبتة   Atriplex halimus وتؤكد هذه النتائج على أهمية تعزيز البحث العلمي حول النباتات الطبية لتقييم فعاليتها وسلامتها بشكل دقيق، مع الحفاظ على المعارف التقليدية المحلية وتعزيزها.
الكلمات المفتاحية: متلازمة تكيس المبايض، سطيف، طب الأعشاب، القطف المالح، الطب التقليدي، شاي الأعشاب.



Abstract
This study focuses on the use of medicinal plants in the management of polycystic ovary syndrome (PCOS) in the wilaya of  Sétif. To collect the necessary data, a questionnaire was distributed to women diagnosed with this condition. Data analysis revealed that 67% of the cases involved women aged between 20 and 30. Among the respondents, 58% were single and 36% were married. Additionally, 70% had a university-level education, and 47% lived in urban areas. From a therapeutic perspective, 54% of participants reported using both modern and traditional medicine, and 82% considered this combination to be more effective. The presence of cysts was confirmed in 91% of the surveyed women, with a predominance of the polycystic ovarian type (81%). Regarding the use of medicinal plants, 55% of participants reported using them, while 45% relied exclusively on pharmaceutical treatments. The most commonly cited plant was Atriplex halimus (locally known as l’egttef lmalih), used by 33% of the respondents. Its collection was mostly manually (96%), for therapeutic purposes (92%), in dried form (89%), and used alone in 67% of cases. The parts most frequently used were the flowers (55%) or the entire plant (40%), most often prepared as an herbal tea (87%) and administered orally (98%). A specific dosage was followed by 72% of users, and 70% continued treatment until improvement or full recovery. In terms of perceived outcomes, 50% of women reported an improvement in their condition, while 49% mentioned complete recovery. The main sources of motivation were personal experience (60%) and advice from herbalists (26%). The most common method of preservation was shade-drying (64%). In conclusion, this study highlights the frequent use of traditional medicine among women with PCOS in Sétif, with a strong preference for Atriplex halimus. The findings underscore the importance of strengthening scientific research on medicinal plants to rigorously evaluate their efficacy and safety, while also preserving and promoting traditional local knowledge.
Keywords: PCOS, Sétif, herbal medicine, Atriplex halimus, traditional medicine, herbal tea (tisane).
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Cette étude s’intéresse à l’usage des plantes médicinales dans la prise en charge du syndrome des ovaires polykystiques (SOPK) dans la wilaya de Sétif. Pour collecter les données, un questionnaire a été distribué auprès de femmes atteintes de cette pathologie. Les réponses obtenues ont été saisies dans un fichier Excel, puis analysées statistiquement. L’analyse des données révèle que 67 % des cas concernent des femmes âgées de 20 à 30 ans. Parmi les répondantes, 58 % sont célibataires et 36 % mariées. Par ailleurs, 70 % d’entre elles possèdent un niveau d’études universitaires, et 47 % résident en milieu urbain .Sur le plan thérapeutique, 54 % des participantes déclarent recourir à la fois à la médecine moderne et à la médecine traditionnelle, et 82 % considèrent cette combinaison comme plus efficace. Le diagnostic par les  kystes est confirmé chez 91 % des femmes interrogées, avec une prédominance du type polykystique ovarien (81 %). Concernant l’usage des plantes médicinales, 55 % des participantes y ont recours, tandis que 45 % utilisent exclusivement des traitements médicamenteux. La plante la plus fréquemment mentionnée est Atriplexhalimus (connue localement sous le nom de (l’egttef lmalih), utilisée par 33 % des consommatrices. Sa collecte est majoritairement manuelle (96 %), à des fins thérapeutiques (92 %), sous forme sèche (89 %) et utilisée seule dans 67 % des cas. Les parties employées sont principalement les fleurs (55 %) ou la plante entière (40 %), le plus souvent préparées en tisane (87 %) et administrées par voie orale (98 %). Une posologie précise est respectée par 72 % des utilisatrices, et 70 % poursuivent l’usage de la plante jusqu’à amélioration ou guérison. Concernant les résultats perçus, 50 % des femmes rapportent une amélioration de leur état, tandis que 49 % évoquent une guérison complète. Les principales sources de motivation sont l’expérience personnelle (60 %) et les conseils d’herboristes (26 %). Le séchage à l’ombre constitue la méthode de conservation la plus courante (64 %). En conclusion, cette étude met en évidence le recours fréquent à la médecine traditionnelle chez les femmes atteintes de SOPK à Sétif, avec une préférence marquée pour Atriplexhalimus. Ces résultats soulignent l’importance de renforcer les recherches scientifiques sur les plantes médicinales afin d’en évaluer rigoureusement l’efficacité et la sécurité, tout en valorisant les savoirs traditionnels ancrés dans la culture locale.
Mots clés : SOPK, Sétif, phytothérapie, Atriplexhalimus, médecine traditionnelle, tisane.
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Depuis les temps les plus reculés, les plantes médicinales ont occupé une place centrale dans les pratiques thérapeutiques humaines. Des civilisations anciennes telles que les Sumériens, les Égyptiens et les Grecs ont documenté l'utilisation de diverses plantes pour traiter une multitude de maux. Par exemple, le papyrus Ebers, datant de 1500 av. J.-C., est l’un des plus anciens recueils médicaux connus, répertoriant plus de 700 remèdes à base de plantes. Au fil des siècles, ces savoirs ont été enrichis et transmis, combinant des approches empiriques et, plus tard, scientifiques. Aujourd’hui, la phytothérapie continue de jouer un rôle important dans la médecine moderne, avec des recherches approfondies sur les principes actifs des plantes et leurs applications thérapeutiques (Espinas, 1948).
L’usage des plantes médicinales est profondément enraciné dans la culture algérienne et constitue une pratique courante pour le traitement de divers troubles de santé (Reguieg, 2011), notamment le syndrome des ovaires polykystiques (SOPK).Le SOPK a été décrit pour la première fois en 1935 par deux médecins américains, Stein et Leventhal. Ils ont observé chez sept patientes une association de trois symptômes : des ovaires polykystiques, une pilosité excessive (hirsutisme) et des troubles menstruels, tels que des règles peu fréquentes ou absentes (oligoménorrhée ou aménorrhée). Cette combinaison a été désignée sous le nom de « syndrome de Stein-Leventhal » (Shearman, 1966). Aujourd’hui, le SOPK constitue l’anomalie endocrinienne et métabolique la plus fréquente chez les femmes en âge de procréer. Il présente un fort déterminisme génétique, avec une hérédité estimée entre 60 et 70 %. Par ailleurs, des facteurs environnementaux, notamment durant la vie fœtale, pourraient contribuer à son développement ultérieur (Mimouni et al.,2024).
Ce travail a pour objectif de Ce recenser les plantes médicinales utilisées dans le traitement du syndrome des ovaires polykystiques (SOPK), et à identifier les espèces les plus couramment employées. Il repose sur une étude ethnobotanique qui cherche à documenter les savoirs traditionnels liés à l’usage thérapeutique de ces plantes. L’étude explore également les modes de préparation et d’administration, ainsi que les expériences des utilisatrices en termes d’efficacité perçue et de satisfaction…, et met en lumière l’importance du recours à la médecine traditionnelle dans les pratiques de santé locales. 
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